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trouvé. Nous jugeons donc qu'on luy a donné
ce nom à caufe de quantité de vafe & de
bouë qui s'y rencontre, d'où s'élevent con-
tinuellement de méchantes vapeurs qui y cau-
fent les plus grands & les plus continuels ton-
nerres que j'aye jamais entendus.

La Baye a environ trente lieuës de profon-
deur, & huit de large en son commencement:
cette largeur va toûjours fe retréciffant juf-
que dans le fond, où il eft aifé de remarquer
la marée, qui a son flux & reflux reglé pref-
que comme celuy de .a mer. Ce n'eft pas icy
le lieu d'examiner fi ce font des vrayes ma-
rées, fi elles font caufées par des vents; s'il
y a des vents qui font les avant-coureurs de
a Lune ou à fa faite, lefquels par confequent

agitent le Lac & luy donnent comme fon flux
& reflux toutes les fois que la Lune monte fur
l'Orifon ; Ce que je puis dire de certain eft
que quand l'eau eit bien calme, on la voit ai-
fément monter & defcendre fuivant le cours
de la Lune, quoy que je ne nie pas que ce
mouvement ne puife -e re cdufé par des vens
qui paffant fur le milieu du Lac font que les
bords croiffent & décroiffent de la façon qu'il
paroit à nos yeux.

Nous quittâmes cette Baye pour entrer dans
la Riviere qui s'y décharge : Elle eft tres-
belle en fou embouchûre, & coule doucement;
elle eft pleine d'Outardes, de Canards, de


